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DISPOSITIF DE SAUVETAGE, SECUMTE, POUR PISCINES, PARCS DE LOISIRS. 

Dispositif de sauvetage, s6curit6, pour piscines, pares de loisirs qui a pour but de prSvenir les 
noyades, de sortir de Feau une personne en difficultes, se noyant ou tombant a. Feau, avec ou 
sans intervention humaine grace k un d6tecteur d'eau, k un d&ecteur d'arret cardiaque, et 
lorsqu'il en existe une, notamment grace an concours de la grille gonflable ddcrite dans le 
document WO 01/06076 Al, et / ou Fenclenchement tout autre dispositif de sauvetage, 
d'autoprotection capable d'avertir les secours. 

H s'agit d'un nouveau concept, le dispositif est form6 d' elements qui seront utilises selon le type 
d'environnement et permettent d'6tablir des degres de selection de mise en oeuvre de moyens 
assurant la security. 

L'arriere plan de la technique mentionne le document WO 9718542 qui propose un systeme de 
surveillance des piscines publiques. 

Ce document piresente de hotribreux inconvenients: Ce dispositif propose la surveillance des 
fonds de piscine publique, qui analyse les mouvements et qui au bout de 15 secondes de quasi 
immobility enclenche seulement une alarme. Ce dispositif s'adresse uniquement aux piscines 
publiques. II assure uniquement une aide k la surveillance. II n'est pais autonome car 
Tintervention humaine demeure n£cessaire pour repecher une personne en difficult^. Un 
gardien doit surveiller la piscine et un sauveteur doit plonger au fond de la piscine pour aller 
rechercher la personne, la ramener a la surface, la sortir de Teau, ce qui est une operation 
delicate et qui prend un temps considerable. 

Si la piscine est remplie de nageurs, il n'est pas evident de plonger au milieux des remous, de 
personnes qui gigotent, pour aller chercher quelqu'un au fond a un endroit precis. 

Le document US 4063410 propose un bracelet avec un transmetteur, mais qui prdsente les 
inconvenients suivants : le d&ecteur de pulsations cardiaque est un dispositif externe k la montre, 
il ne fait pas partie int6grante d'un dispositif de sauvetage automatique de la personne. II ne fait 
pas recepteur et ne peut pas recevoir un signal de presence de champs £mis. Le d6tecteur de 
pulsations cardiaques, fonctionne comme un dispositif que Ton rajoute a la montre, cette option 
n'est pas integree dans la montre. Les sondes ne sont pas incluses dans la montre, ce qui rend 
inutilisable la montre en piscine car des sondes avec fil externes et connecteur ne sont pas 
adaptes a Fertilisation dans Teau. 
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Le document WO 01/06076 Al prdsente un dispositif sous forme de grille gonflable, permettant 
de ramener a la surface toute personne qui nage dans la piscine et toute personne en difficultes 
en un temps record, mais encore faut-il que quelqu'un intervienne pour dSclencher le dispositif, 
la maitrise du gonflage / d6gonflage n'est pas assuree. 

La prSsente invention se propose de palier k ces principaux inconvenients en diminuant le delai 
d'intervention, soit au moyen d'un detecteur d' arret cardiaque, bouton panique, localisation de la 
personne en difficultes et intervention du gardien qui va chercher la personne, soit le d&ecteur 
d'arret cardiaque est coupte k un dispositif de sauvetage automatique tel qu'une grille gonflable 
par exemple, dont la description sera faite ci-dessous. 

Avec la grille gonflable, il s'agit d'un dispositif complet qui s'adapte aux piscines privies et aux 
piscines publiques et qui est capable de fonctionner de fa9on autonome sans intervention 
humaine pour prSvenir les chutes, pour remonter a la surface et sortir des personnes de Peau, 
gonfler et degonfler la grille en cas d'urgence et de non urgence, localiser les accidents qui 
peuvent survenir aux alentours d'une piscine ou dans un pare de loisirs, stations de ski. 

La s6curite en piscine publique, la securite commence par le fait que chaque baigneur en 
arrivant met a son poignet un bracelet avec un detecteur d' arret cardiaque et un bouton panique. 
Le bracelet est dot6 de moyens d'affichage avec un symbole indiquant le bon fonctionnement, 
lorsque Ton capte les battements du cceur. 

Le dispositif continue a assurer la securite en interdisant Tacces a la piscine sans le port du 
bracelet, le bracelet 6met alors une alarme invitant le baigneur k mettre ou remettre son bracelet. 
Pour les piscines publiques si elles sont equipees du dispositif decrit dans le document WO 
01/06076 Al et done muni d'une grille gonflable, un dispositif de localisation dispose sur la 
grille et dans l'environnement, un bouton panique et im detecteur d' arret cardiaque permettra, 
via le gardien, d'actionner la remont^e de la grille ce qui fera retentir une alarme. 

Des qu'un signal de d6tresse est capt6 en provenance du detecteur d' arret cardiaque ou du 
bouton panique, Palarme sera transmise au gardien qui decidera d'actionner la grille. A ce 
moment la, le dispositif transmet les donnees r6colt6es par le bracelet k une centrale r6ceptri.ee 
ou elles s'affichent et / ou s'impriment tout en transmettant lesdites donnees a une centrale de 
secours, un code d'annulation est pr£vu pour les fausses alertes. En alternative, e'est le gardien 
qui decide de valider Talarme et d'avertir les secours. 
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Si la piscine n'est pas pourvue de grille gonflable, le dispositif de localisation sera places 
sur le fond, les murs et / ou alentours de la piscine ou dans F environ nement. Un gardien ou 
autre personne dans le voisinage peuvent se servir du bouton panique et d€clencher une 
alarme, la localisation du problejne s'affichera sur les moniteurs qui indiquera Pheure et la 
date de reception des donnees, le gardien plongera pour aller chercher la personne ou 
depechera des secours sur le lieu dp Paccident dans le pare de loisirs, stations de ski, 
Le ou les moniteurs de controle peuvent se situer a rinterieur d'un local, etre portables a la 
ceintuxe des surveillants, ils permettent aux surveillants de communiquer entre eux„ si souhaite. 

Pour les piscines 

La s6curit£ en piscine privee commence par le port du bracelet pour les enfants en bas age, 
pour les personnes &gees ou les animaux domestiques. Programme sur detecteur d* eau, en cas de 
chute, si la piscine est equip6e de la grille gonflable, celle-ci est actionnee et remonte a la 
surface, avec alarme. Lorsque les enfants se baignent, les parents desactivent le detecteur d'eau, 
le detecteur d' arret cardiaque rentre en jeux. En cas de noyade par hydrocution, la grille remonte 
automatiquement k la surface. En cas de malaise, V enfant ou une autre personne appuie sur sa 
propre montre et la grille remonte k la surface. Si une personne est seule dans sa piscine et 
commence k suffoquer, a faire le bouchon, elle s'agrippera a son bracelet et la grille remontera a 
la surface. 

Dans le cas ou il n'y aurait pas de grille de protection, le d&ecteur d'eau, si active, ou le 
d&ecteur d' arret cardiaque, d^clenchera une alarme signalant la chute dans la piscine. 

En resumS, en piscine privSe, le dispositif assure trois moyens de s6curite : par pression du 
bouton panique, par detection d'arret cardiaque, par chute accidentelle (d6tecteur d'eau). La 
fonction detecteur d'eau est activable, dSsactivable selon nScessite. 

Sur le bord de la piscine, par exemple, se trouve une centrale avec alarme qui transmet avec fil 
ou sans fil, les donn6es a une centrale de secours, un code d'annulation est prevu pour les fausses 
alertes, cette centrale a la possibility d'etre branchee sur une succession de No de telephone pour 
avertir en cascade les personnes les plus proches susceptibles d'intervenir. 

BOUTON PANIQUE 

Le bouton panique est plac6 dans une cavite du bracelet et recouvert d'une membrane et sera 
rendu ainsi 6tanche. 
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DIFFERENTIATION ENTRE UN CHOC SUR LE BRACELET ET UNE ALARME 

Lorsque Ton presse le bouton panique pour donner Talanne, le reflexe de tout un chacun est 
d'etre certain que Palerte soit donn6e, done la personne va exercer une pression plus longue que 
lors d'un choc par inadvertance, ou pressera le bouton panique de fa9on r6p6titive ou s'agrippera 
a son poignet. 

De cette fa9on il sera possible de faire tin premier tri par une temporisation, et de prendre en 
compte que les alarmes dues a une alarme serieuse. (Si il y a un serieux plaisantin, celui-ci sera 
amende) 

BOUTON DE CONTACT 

Le bracelet sur sa face en contact avec le poignet poss^de un bouton poussoir, qui lorsque le 
bracelet est ferm6 s'enfonce, le detecteur de pulsations rentre en action, et lorsqu'il est 
operationnel, un voyant lumineux s'allume, clignote ou pas, soit au moyen d'une led, soit sur un 
affichage digital. * • ■ 

DETECTEUR DE PULSATIONS ET O 'ARRET CARDIAQUE 

Principe de base : on emet de la lurniere, quelle que soit la fa9on dont on 6met et on mesure les 
variations. On isole un capteur de la lurniere 6mise pour mesurer celle qui traverse les tissus 
humains. 

Solution a : La source de lumi&re, diode £mettrice, est double, son double est positionne en 
oppos6 a la premiere pour bien traverser les tissus humains et sa r6flexion est captee par le 
capteur de lurniere, photo diode repepteur. II y a une diode sous le boitier, en contact avec le 
poignet et une qui est placee dans le bracelet, sous le poignet avec le capteur de lumi&re. 
Solution b : II est possible d' avoir deux recepteurs distincts, un pour capter le signal reftechit et 
un pour capter le signal qui traverse le poignet. 

Solution c : Selon la quality du detecteur de pulsations cardiaques, ce dispositif est install^ de 
chaque cote du poignet car les mouvements viennent interferer avec les pulsations cardiaques et 
interromps la lecture par intermittence. Solution d : est d' avoir une diode sur le dessus du 
poignet, une diode de reference en dessous, laquelle est entourSe de deux capteurs de lurniere, 
r^coltant les faisceaux de chacune des diodes. 
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PROGRAMME EN BOUCLE POUR IDENTIFIER UN ARRET CARDIAQUE 

AprSs une sequence d' initialisation, contact avec le poignet et detection des premieres 
pulsations, d&s que la d6tection de pulsations correctes est etablie, le bracelet commence 
d'enregistrer ces mesures de pulsations en boucle. 

Parall&lement, un compteur d' anomalies est cr66 et programme avec un temps maximum tolerant 
F absence de pulsation. 

Lorsque le bouton panique est pousse par le baigneur, le d6clenchement du bouton panique 
s'effectue dedeux mani&res : 

- pression continue de plus de ... X secondes 

- pression saccad6e de plus de . . .X secondes 

ceci pour £viter une pression accidentelle du bouton panique. 

Si le bouton panique est presse de Tune ou f autre manidre decrite ci-dessus, un code d'alarme, 2 
par exemple est enyoye par transmission EM k la centrale des gardiens. . 

En temps normal, la lecture du capteur de pulsations est effective selon la lecture du statut du 
capteur ainsi que la valeur des pulsations. 

Si les pulsations s'averent nulles ou que le capteur ne detecte plus de pulsation, alors on 
incremente le compteur d'anomalies. 

Ce compteur est compare a une valeur limite qui correspond a un certain temps en seconde. Si le 
compteur a depasse la valeur limite (ce qui voudrait dire que Ton a effectue plusieurs fois de 
maniere cons6cutive r ensemble de cette boucle, avec a chaque fois une valeur de pulsation 
nulle, c'est k dire un arret cardiaque) le code d'alarme devient 1, puis ce code est envoye par 
transmission FM a la centrale. 

Si le compteur d'alarme n'a pas atteint sa valeur limite, il ne se passe rien et le la boucle de test 
recommence par la detection du bouton panique. 

Si le capteur de pulsations envoie des valeurs de pulsations correctes, avant que le compteur 
d'anomalies n'atteigne sa valeur limite, ce compteur sera remis a zero. Ceci permet de se 
premunir contre les erreurs de lecture des pulsations durant les mouvements ou toutes autres 
sources de perturbations et de d6clencher veritablement une alarme que lorsque apres un temps 
de X secondes consScutives on ne re9oit aucune valeur de pulsation valide. 
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ACCES ET SORTIE. ANTI-VOL. NON PORT DE LA MONTRE 

Solution a ) : Les acces et sorties des zones d' activites, via les portillons ou sas, seront dot6s de 
detecteurs de presence humaine a infra rouge et d&ecteur de transpondeur qui au passage 
signaleront immSdiatement que quelqu'un passe le sas sans le bracelet en d6tectant la non 
presence du transpondeur et enclenchera une alarme, gyrophare. Conjointexnent a l'alarrne, apres 
le sas, le portillon automatique se ferme ou reste ferm6, empechant Facets aux activites sans port 
du bracelet, il en est de ineme pour la sortie. 

Solution b) : le d&ecteur infra rouge est remplac6 par une barriere optique. 

Solution c) : Un detecteur de pression au sol sous forme de tapis, bande, peut activer une alarme 
et/ou gyrophare en signalant le passage de quelqu'un au delk de l'espace delimit^. Dans les cas 
de sas, il sera possible d' installer un detecteur de localisation qui constatera le non port du 
bracelet et enclenchera une alarme, le portillon donnant acc6s aux activites sera bloque. 

Si le baigneur enleve son bracelet, le bracelet emettra une alarme de dur6e X si le baigneur 
insiste et ne remet pas son bracelet, il le fera sous son enttere responsabilite. 

CASDERS ET TRANSPONDEURS 

Chaque bracelet a un transpondeur qui a sa propre frequence qui correspond au No du easier et 
permet Touverture et la fermeture de celui-ci. 

Les casiers sont geres par un microcontroleur, soit par rangees, soit sur l'ensemble des casiers. " 

Remarque : dans le cas oil il n'y a pas de easier, les bracelets sont soit distribues & la caisse, soit 
par un automate et / ou peuvent faire l'objet d'un abonnement, le passage par un sas avec le 
bracelet assure que le client porte son bracelet, une fonction cash peut etre incluse dans le 
bracelet pour les activites payantes, pares d'attractions, stations de ski. 

DETECTEUR D'EAU 

Pour les piscines privees principalement, le bracelet pourra etre dote en plus du detecteur d'arrdt 
cardiaque, d'un detecte\ir d'eau, cette fonction est activable et desactivable selon divers moyens, 
par code, par pression, au moyen d'une mini tige pour presser un bouton a i'interieur du boitier, 
clef, en tournant une bague ou grace & un selecteur, au choix du fabricant, cette description 
n'etant pas limitative. 
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En cas de chute dans l'eau, le bracelet envoie un signal grace a Tdmetteur. Le r6cepteur re9oit le 
signal et actionne Telectrovanne grace a un relais qui fait remonter la grille et / oix declenche une 
alarme. 

Le detecteur d'eau est constituS d'un conduit, quelle que soit sa forme, avec au moins deux 
ouvertures et des 61ectrodes dansle conduit. Pour 6vacuer l'eau, il suffit de secouer la montre ou 
souffler dedans. En variante : de simples contacts disposes de fa?on suffisamment Sloignee Tun 
par rapport a l'autre, de par et d' autre du bracelet et non en contact avec la peau, qxri seront rendu 
6tanch.es par des clapets, des plaques coulissantes, ceci n'etant pas limitatif. 

V invention sera mieux comprise a la lecture de la description d'une forme d' execution en 
relation avec les piscines, donnee ici k titre d'exemple non limitatif, au regard des figures 
sur lesquelles elle repose. 

La figure 1 : represente un bracelet (1) le No du easier (2) qui apparaJt sur Taffichage a 
cristaUx liquides (3) 3 imbbuton paniquei (4). 

La figure 2 : represente en coupe le poignet (99) avec une diodes 61ectroluminescentes (5), qui 
envoie le faisceau (22) a travers les tissus humains et une autre diode (96) dont le faisceau (22) 
est r6£16chit sur le capteur de lumi&re (6). 

La figure 3 : represente Finterieur du boitier du bracelet (1) sur lequel on distingue le circuit 
imprixne (7) sur lequel est inclus Temetteur (8) permettant d'envoyer le signal qui actionne le 
systeme de secours ainsi que le microcontroleur (9) et le transpondeur (10), son circuit recepteur 
/ emetteur (11) et les spires (12). L'interieur du boitier comprend egalement une pile (13), on 
distingue egalement Tecran a cristaux liquides (3), le bouton panique (4) et le symbole (14) 
indiquant le bon fonctionnement du bracelet. 

La figure 4 : represente des casiers (15) fermes, le baigneur (16) presentant le bracelet (1) au 
niveau de la « serrure » (17) du easier No 25, pour ouvrir la porte. 

Le transpondeur situe dans la montre, est place devant la serrure (17) actionne celle-ci sans 
contact physique, grace au detecteur de transpondeur (18) place sur le easier. 

La figure 5 : represente le baigneur (16) passant une porte (19), donnant sur une piscine (20), 
un detecteur de presence humaine & infra rouge (21) d6tecte la presence du baigneur, grSce au 
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detecteur de transpondeur (18) constate que le baigneur (16) ne porte pas son bracelet et actionne 
par consequent un gyrophare (23) et une alanne (24), le portillon (25) reste femxe. 

La figure 6 : represente la piscine (20) avec sur le cot6 le syst&ne de gonflage, une source 
d'air/gaz comprint (29), le tuyau (30) qui relie la source d'air/gaz (29) a la grille au fond de la 
piscine, la vanne eiectromagnetique (55) et un nageur en difficulty (36) portant un bracelet (1) 
et appuyant dessus, ce qui actionne la vanne 61ectromagn6tique (55) et le plan de secours. On 
pent observer d'autres nageurs (16) qui 6voluent dans la piscine. 

La figure 7 : represente la grille gonftee (26) en position haute, avec le dispositif de detection de 
localisation (27), des ajourages dSverouillables et reverrouillables (28), des nageurs (16) 
repech£s par la grille, le nageur en difficultes (36) et un sauveteur (37) venant donner 
directement les premiers soins sur la grille. Le signal de d6tresse provenant du bracelet (1) a et6 
capte par l'antenne (32), le gonflage sera d^clenche via le microcontroieur (9) non represent^ ici, 
qui a actionne la vanne eiectromagnetique (55), et fait remonter la grille (26), et la sirene (24). 
Les donn<§es ont 6te transmises simultanement k la centrale (31) au bord de la piscine ainsi qu'a 
la centrale des secours (35) sur les ecrans (33) et imprimantes (34). On distingue egalement la 
source d'air / gaz (29). 

La figure 8: represente un module de detecteur d'eau (39), avec trois electrodes (40) et un 
conduit (41) et de Peau circulant (42) dans le conduit. 

La figure 9 : represente un exemple de coupe du boitier du bracelet (100) avec le bouton 
panique (4), l'ecran a cristaux liquide (3) et entretoises (43), le microcontroieur (9), le circuit 



imprime (7), remetteur (8) une pile (13) et une pile de secours (13), les contacts piles (44), le 
detecteur d'eau (39) et ses electrodes (40), le transpondeur (10), les spires (12), le bouton contact 
(75) les fils (45) pour le capteur de lumiere (6), pour une electrode (5) ainsi que le .fil de 
F electrode dont le fil va dans le bracelet, et le fil (45) du bouton contact (75), un capteur de 
lumiere (6) reli6s au circuit imprime (7). 

La figure 10 a et b : represente un exemple d'amarrage permettant de soulever la grille grace a 
des passe-sangles (53) fix^s sous les boudins (52) les sangles (51) etant fixees k un support (54) 
plus 61ev6 que le niveau de l'eau et un exemple de barres de soutien (97), lesquelles sont 
gliss6es, rondes ou rectangulaires, passSes dans les passe-sangles (53) qui viennent reposer sur le 
bord de la piscine (20). 
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La figure 11 : represente un exemple de schema de principe avec un reserve d'air/gaz comprime 
(29) trois vannes electromagnetiques El pour Furgence (55), E2 pour la non urgence (56) et E3 
pour la vidange (57) deux detendeurs Dl pour Furgence (58) et D2 pour la non urgence et la 
vidange (59), un pressostat (60) avec sonde (6 1), un venturi (62), un vacuostat (63) et la pile (26) 

La figure 12 : represente un exemple de schema de principe, avec bouton coup de poing (64), 
bouton panique (4) detecteur arret cardiaque (65) microcontr61eur (9), moniteur (66), alarme 
(24) 

La figure 13 : represente un detecteur de champ (49), un multiplexeur (67) avec un adaptateur 
de niveaux (68) et des antennes (32) et un microcontrdleur (9). 

La figure 14 a, b et c: represente des exemples de schemas pneumatiques. 

14 a) : vacuostat assurant le controle du vide (63), microcontroleur (9) et alarme (24). 

14 b) : pressostat, assurant le controle du gonflage (60) microcontrdleur (9) eiectrovanne El (55) 
et alarme (24). 

14 c) : le microcontroleur (9) sur lequel vient se brancher, a gauche sur dessin, le pressostat (60) 
le bouton coup de poing (64), le bouton panique (4), le detecteur d' arret cardiaque (65), le 
bouton de remontee en non urgence (69), le vacuostat (63), le bouton descente (70), le bouton 
gardien (71), un clavier de commande (72) sur le cote droit du dessin on distingue la vanne El, 
eiectrovanne d' urgence (55), F eiectrovanne E2 pour la non urgence (56), F electro vanne E3 pour 
la vidange (57), et le venturi (62), F alarme gardien (24), un moniteur (66), un affichage sur la 
centrale (73), un ordinateur (74). 

La figure 15 : represente Torganigramme du programme controiant la gestion des alarmes par a 

lecture du capteur de pulsations. 

Apres le depart, on observe le bouton panique (4), 

• la lecture du capteur de pulsations (88) 

• la determination de si OUI ou NON il y a des pulsations (93) 

• la remise & z6ro du compteur <f anomalies (91) 

• le code d' alarme 2 (89) 

• Incrementation du compteur d' anomalies (92) 

• le total du compteur > que la limite acceptable (94) resultant en le code d'alarme 1 
(90) 

• Tenvoi du code alarme par FM (95) 

• la fin du cycle 
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Voici, en relation avec les figures decrites ci-dessus, un exemple d'ex^cution non limitatif 
en prenant ici pour exemple une piscine publique, munie d'une grille gonflable. 

En piscines les noyades sont nombreuses, elles sont dues principalement k: 

Noyade par hydrocution, ce qui cause un arret cardiaque, et la personne coule i pic, 

• en perdant connaissance, elle cesse de bouger 

• la personne se noie en ayant un malaise, fait le bouchon, suffoque, elle « boit la 
tasse » 

Le baigneur (16) qui arrive a la piscine (20) se dirige vers la zone des casiers (15) et trouve fixe, 
sur le easier ou armoire 3 un bracelet (1) qui porte le No du easier 25 qui s'affiche sur T6cran a 
cristaux liquides (3). Le baigneur (16) prend le boitier montre, (1) le presente a r emplacement 
de la « serrure » (17), le easier (15) s'ouvre, il y met ses affaires, Fig.4, fixe le boitier montre a 
son poignet, un symbole (14) se met k clignoter au rythme des pulsations cardiaques ou s'allume 
indiquant le bon fonctionnement du bracelet Fig. .3. Dans cet exemple de realisation, la 
surveillance s'arrete lorsque le porteur du bracelet rentre dans la zone des casiers. 

Le bracelet (1) contient un module avec : 

• les diodes 61ectroluminescentes (5) (96), un d&ecteur de lumtere (6) Fig. 2, un circuit 
imprime (7), l'emetteur (8), le microcontroleur (9), le transpondeur (10) les spires (12) ainsi 
qu'une pile (13) Fig.3. 

Le tout est reli6 sans fil, par ondes radios, par exemple FM, AM, a une centrale receptrice (31), 
console avec ecran et imprimante sur' le bord de la piscine (20) ou par SMS et cela est relie 
egalement k une centrale de secours (35) telle que police, ambulances, pompiers. Fig. 7. 

La grille gonflable (26) est alimentee par une cuve par d'air /gaz comprime (29), avec son 
systeme de gonflage, degonflage selon Fig. 11, 14a, b, c. La grille degonftee est pos6e sur le 
fonds de la piscine. 

En cas de noyade par hydrocution, par exemple, lorsque la personne fait un arret cardiaque en 
coulant a pic, ou lors de malaise cardiaque, les battements du coeur s'acc&erent ou chutent 
fortement, le coeur s'arrete de battre, le microcontroleur, constatant un signal correspondant k ce 
probleme cardiaque en provenance des diodes (5 et 96) Fig. 2, envoie un signal par 
rintermSdiaire de remetteur interne (8) Fig. 3 du bracelet (1) qui arrive ensuits sw }e r^ceptfUT 
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de la centrale (31) au bord la piscine, ou s'afficlient F arret cardiaque, date et heure, le 
microcontroleur (9) situe dans la centrale, (non repr6sent6 ici), actionne d'une part 
F^lectrovanne qui fait remonter la grille et d' autre part transmet les donn6es au poste de secours 
(35) Fig. 7. L'alarme retentit, les sauveteurs peuvent donner les premiers soins. 
Apr£s evacuation,, la grille est d6gonflee en actionnant le bouton descente, elle est remontde k la 
surface eh actionnant le bouton remontee pour servir de couverture ou de terrain de jeux. Ces 
boutons de descente et de remont6e en non urgence peuvent dtre sous forme de t616commande. 

MATTRISE DU GONFLAGE, DEGONFLAGE, 

Hya deux situations ou Fon gonfle la grille. 

a) en cas d'urgence 

b) en cas de non urgence, pour mettre la grille en position haute, pour servir de protection, 
couverture ou terrain de jeux ou pour nettoyer le fonds de la piscine. 

En cas d'urgence 3 deux possibility : le bouton coup de poing, ou le syst&me se declenche 
automatiquement grace aux fonctions du bracelet. 

Le gonflage en cas de non urgence et le d^gonflage, se font par bouton descente ou remontee, ils 
peuvent Stre faits sous forme de telecommande, pour redescendre la grille devra contenir du lest. 

Le schema pneumatique k titre indicatif et non limitatif de la figure 14c fonctionne ainsi : 
En non urgence 

- Si le bouton remontee est actionn6 (69) : on coupe le Venturi (62), on ferme Felectrovanne 
E3 (57), on ouvre l'&ectrovanne E2 (56) 

- Si le bouton descente est actionne : on coupe P&ectrovanne E2 (56) est fennee, on ouvre 
Telectrovanne E3 (57), on enclenche le venturi (62) et le vacuostat (63) 

En urgence 

- Si le bouton gardien, ou pour les piscines privees, le bouton panique ou le detecteur 
d' arret cardiaque rentre en action : on coupe le venturi (62), on ferme E3 (57), on ouvre 
El (55) 

Ces operations se font via le microcontroleur. 

Cette fa^on de faire n'est pas limitative, il est possible d'utiliser des electrovannes a 2 ou 3 
voies et lorsque l'on desire plusieurs sources d'air /gaz, les 61ectrovannes seront mises en 
parall&le. 
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SCHEMA DE PRINCIPE selon figure 12 

Si on actioniie le bouton coup de poing (64), il s'affiche sur le moniteur (66) une alarme 
retentit(24) 

Si on actioiine le bouton panique (4) : idem ci-dessus 

Si le d6tecteur d'arrSt cardiaque (65) rentre en action, idem ci-dessus avec la sp6cification de 
F arret cardiaque, le moniteur indique l'heure de reception. 

D'un coup d'oeil, le gardien verifie s'il s'agit d'un vrai probleme, sur F Scran et dans la piscine et 
d^clenche la grille, les secours sont alors prevenus. Dans le cas d'une piscine privSe; les secours 
sont alertes. 

SECURTTE ASSUREE POUR LA POSITION BASSE Fig. 11 et 11 a 

Un venturi Slectrique ou pneumatique (62), via le microcontrdleur (9), est utilise pour d6gonfler 
la grille, ce venturi est accompagne d'un vacuostat (63), lequel cr6e le degr6 de vide necessaire 
au maintient de la grille sur le fond, il est branche-sur alarme (24) Fig. 11, de sorte que lorsque 
une infiltration d'eau se produit, par sabotage par exemple, V intrusion de Teau soit 
immediateineiit signalee. Fig. 11a. 

SECURTTE ASSUREE LORSQUE LA GRILLE EST GONFLEE Fig.ll et 11a 

Elle est assuree, via le microcontrdleur (9), par un pressostat k deux seuils (60) branche sur 
alarme (24), si le seuil bas est atteint, il y a une fuite d'air, T alarme (24) Fig.ll retentit invitant 
les baigneurs £i sortir de la grille, le gonflage est enclenche automatiquement via relectrovanne 
El (55) Fig 14a. 

SURELEVATION DE LA GRILLE 

Elle est assuree soit, par des passe-sangles (53) fixes sous les boudins (52), avec des sangles (51) 
venant se fixer sur des supports (54) plus hauts que le niveau de Teau, soit par des barres de 
soutien (97), qui sont glissees a Tijit^rieur des passe-sangles qui deviennent des passe-barres. 
Fig. 10. Ces "barres sont extensibles et vont reposer, une fois 6tir6es sur le bord de la piscine, au 
dessus du niveau de Teau. Ceci permet le passage a la surface du bras du robot qui circule au 
fond de la piscine pour les robots qui ont un bras. 



WO 2004/015644 




PCT/CH2003/000099 



13 



LOCALISATION DE LA PERSONNE 

Des detecteurs de localisation (27) sont places, selon n£cessit£, dans Tenvironnement, aux 
alentours ou aux quatre coins de la piscine (20) et / ou sur la grille (26), permettant de determiner 
par deduction et triangulation la position de la personne en difficultes (36) Fig.7. Plus on 
augmente le nombre de r£cepteurs sur la grille ou dans une zone, plus la localisation de la 
personne est precise, Fig. 7. Pour les piscines privees, generalement de petite taille, la 
localisation n'est pas n£cessaire, sauf si on poss&de une propriete d'une certaine surface et que 
Ton veut etendre la protection pour d'autres accidents k V ensemble de la surface . 
La localisation se fait par la position d' antennes de reception (50) qui passent par un adaptateur 
de niveaux (68) un multiplexeur (67), des detecteurs de champs (49) et le microcontroleur (9) 
Fig. 13, on reduit le nombre de detecteurs de champs emis en multiplexant les antennes. 
L'antenne detecte le signal FM £mit par le bracelet au moment de Talarme. II est possible, dans 
certains cas, d' avoir un seul detecteur de champs et un multiplexeur pour les antennes. 
Les frequences des antennes FM, AM etarit susceptibles de changer, elles ne sont pas 
mentionnees ici. 

ZONES 

Le dispositif de detection de localisation s'adapte & des zones ou sous zones dans le cas de pares 
d' attractions, de loisirs, domaines skiables, clubs de vacances. Le bracelet comprendra le 
detecteur d'arret cardiaque, le bouton panique, et si il y a des zones aquatiques, un d£tecteur 
d'eau. Le bracelet sera associe, avec un detecteur de presence humaine, a tout dispositif 
d'autoprotection, telle que barriere qui se dresse si on d6passe une zone limite de danger par 
exemple. 

La ou les antennes peuvent etre branchees sur une ou des batteries a recharge solaire, ainsi que 
tout materiel permettant la detection du passage du bracelet dans une zone. 
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REVENDICATIONS 

1. Dispositif de sauvetage, securite pour piscines, pares de loisirs, caracterisS en ce qu'il, 
cotnprend dans un bracelet (1) : 

- un d&ecteur d'arret cardiaque (65) Fig. 15, Fig. 12, Fig. 14c, un circuit imprime (7), un 
6metteur (8), un microcontroleur (9), un transpondeur (10), au moins une pile (13), 
un code d'identification personnelle (2), un moyen d'affichage, un boutoii panique 
(4) Fig.3 un bouton de contact (75), des moyens de declencher automatiquement un 
dispositif de sauvetage, d'autoprotection, plan de secours, 

lequel dispositif comprend un dispositif de detection de localisation, de 
localisation 27) avec au moins une centrale receptrice capable de comniuniquer avec 
d'autres centrales (31), et d'avertir une centrale de secours (35) Fig.7, 

- lequel bracelet comprend, en option, un d&ecteur d'eau (39), des moyens pour 
activer / desactiver un detecteur d'eau (39), Fig. 8, 

lequel bracelet, en option, est associe a xme grille gonflable (26) qui comprend 
certains moyens de surelevation, du contrdle du vide ainsi que du gonflage/ 
d£gonflage Fig.7 

2. Dispositif selon revendication 1, caracterise en ce la gestion du bouton panique (4) et 
detecteur d'arrSt cardiaque (65) comprend un capteur de pulsations (88), constitu^ de deux 
sources lumineuses, diodes electroluminescentes, une sur le poignet (99) traversant les 
tissus humains (5) et Pautre (96), sous le poignet, inclue dans le bracelet, dont le faisceau 
est reflechit sur un capteur de lumi&re (6) Fig.2, d'un code d'alarme correspondant a la 
pression du bouton panique, (89) ce detecteur d' arret cardiaque comprend la determination 
si OUI ou NON il y a des pulsations (93), la lecture des pulsations en boucles (88), un 
compteur d' anomalies, fonctionnant en boucles, avec remise a zero (91), un seuil de 
tolerances maximal d' anomalies, Penvoi des codes d'alarmes (95) par FM soit lorsque le 
compteur d' anomalies est > que la limite autorisee, soit lorsque le bouton panique (4) est 
actioiineFig.15. 



3. Dispositif selon revendication 1 et 2 : caracteris6 en ce que le detecteur de pulsations est 
constitu6 de deux fois deux diodes (5) (96), situ6e de chaque cote d'un demi poignet 
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dessus / dessous le poignet, avec deux d6tecteurs de lumi£re (6) de chaque cote du 
poignet 

4. Dispositif selon revendication 1, 2 et 3 caracterise en ce que le d6tecteur de pulsations est 
constitu6 d'une diode (5) sur un cdt6 du poignet et d'une diode de reference (96) 4 
l'oppos6, laqueile est entouree de deux capteurs de lumidre (6), captant le faisceau de 
chacune des diodes. 

5. Dispositif selon revendication 1, caracterise en ce que le boitier de la montre (1) comprend 
le code d' identification (2) enregistre dans le transpondeur (10), qui est capable grace k un 
d^tecteur de transpondeur (18), d'ouvrir, fenner les portes, casiers, et d6clencher une 
alanne (24). Les casiers sont geres dans leur ensemble ou par ranges via le 
microcontroleur (9) Fig. 4 

6. Dispositif selon revendication 1 : caract6ris6 en ce que le d&ecteur d'eau (39) est constitue 
soit d'un conduit (41) a au moins deux ouvertures dans lequel Peau rentre (42) avec dans 
ce conduit des electrodes (40) reliees a un circuit de detection d'eau qui enclenchera un 
dispositif de sauvetage ou enclenchera une alarme Fig. 8. soit de deux contacts 
suffisamment eloignes Tun T autre, non en contact avec la peau, avec des moyens de 
protections les rendant etanches lors de la baignade. 

7. Dispositif selon revendication 1 : caracterise en ce que sur le boitier du bracelet (1), le 
bouton panique (4) est situe dans une cavit6 et recouvert d'une membrane 6tanche (47) et 
de meme pour le bouton contact avec le poignet, Fig. 9. 

8. Dispositif selon revendication 1, caracterise en ce que les d&ecteurs de localisation sont des 
d&ecteurs de champs (49), avec des antennes (32) passant par uri multiplexeur (67), un 
adaptateur de niveaux (68) et le microcontr61eur (9). Fig. 13. 

9. Dispositif selon revendication 1, caracterise en ce que le gonflage de la grille est g6re par 
une reserve d'air/gaz comprint (29), une electrovanne pour l'urgence El (55), une 
electrovanne pour la non urgence E2 (56), une electrovanne pour la vidange E3 (57), un 
d6tendeur Dl (58) pour l'urgence dans le cas ou la pression de gonflage n6cessaire n'est 
pas la mSme que pour 1'alimentation de la vidange, un detendeur D2 (59) pour la non 
urgence, un pressostat (£0), uq v^ntyri ( 62 ) et vacuostat (63) qui assure le contrSle du 
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vide. Le tout est g6r6 par le microcontroleur (9) sur lequel vient se brancher : le detecteur 
cTarret cardiaque (65), le bouton panique (4), le bouton de contact (75) le bouton de 
remontee en non urgence (69), le vacuostat (63), le bouton descente (70), le bouton du 
gardien (71), l'alarme (24), un moniteur (66), un clavier de commande (72), un affichage 
sur la centrale (73), un ordinateur (74) Figl4c 

10. Dispositif seion revendication 1, caract&rise en ce que la grille est surelev^e soit par des ' 
sangles (51) et passe-sangles (53) fix6es sous les boudins, ou avec des barres etirables (97) 
qui viennent se loger a Finterieur des passe-sangles, iesquelles barres de soutien, une fois 
I etirees, se posent sur le bord de la piscine, soulevant ainsi la grille pour permettre au bras du 

robot de glisser a la surface de Teau, lorsque le robot a un bras. 



'11. 



Dispositif selon revendication 1, caracteris6 en ce que les antennes, ainsi que tout materiel 
de detection de passage du bracelet dans une zone sont branches sur batterie(s) a recharge 
solaire. 



